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Le Plan 

Julien Brossard : Comme j’attends, je t’attends toujours ! 

Marie Brossard : J’suis désolée, papa. Le magasin était tout pour fermer, et j’ai raté le bus, mais voici 

tes poivres et tes poires. [Luc le chat entre] Ah, mon cher ! Comme je t’aime ! 

Julien Brossard : Tu donneras tout ton amour pour un animal ? 

Marie Brossard : Mais on est tout animal ! 

Claire Labelle : Tu peux parler, ma p’tite. Ce qui vraiment m’intéresse est, après tout ce temps, 

n’aimes-tu pas tes parents, qui t’ont agrandi ? 

Marie Brossard : Bien sûr, je vous aime. J’aime beaucoup être en vie humaine, bien que tous les 

êtres-humains soient des animaux comme des dauphins ou des chats comme Luc ici. 

Claire Labelle : Bah, si tu le dis ! 

Julien Brossard : Ne rappelez-vous ce que je vous enseigne pendant plusieurs décennies ? 

Claire Labelle : Oh là là, allons-y encore ! 

Julien Brossard : Il y a un amour plus grand que même l’univers entier ne peut pas du tout satisfaire, 

un amour que personne ne peut jamais échapper : l’amour de Dieu. 

Paul Lefebvre : Ce que je trouve difficile de comprendre sur ce sujet est, comment on peut croire en 

quelque chose qui n’est pas visible ? 

Marie Brossard : J’avoue qu’il s’agit des actions qu’on peut voir dans ce monde, faites par Dieu à 

travers des croyants. J’ai raison, mon père ? 

Julien Brossard : Précisément, ma fille bien-aimée. On doit croire en Dieu et Lui donner de la gloire 

pour tout ce qu’Il a fait pour l’humanité. 

Paul Lefebvre : Comment tu sais qu’il est véritablement Dieu, car il est mort, non ? 

Julien Brossard : Laissez-moi vous donner une leçon d’histoire, eh ? Au commencement, Dieu créa 

les cieux et la terre, et Il vit que c’était bon, donc Il créa l’humain. Pourtant, l’humain désobéît Dieu, 

et au lieu de Le louer, tout fut le pur mal. Comme Il est plein de grâce, Dieu nous envoyât Son Fils, 

Jésus Christ, à supporter chaque péché jamais fait sur la croix, et le troisième jour, Dieu Le ressuscita 

d’entre les morts, et après quarante jours, Il s’est élevé vers le Ciel. Ce fut la première Pentecôte 

quand l’Esprit Saint apparut dans la terre, pour guider l’humain vers Dieu encore, le Bon Créateur, 

jusqu’à ce que Jésus revienne. 

Paul Lefebvre : Il reviendra sur la terre ? 

Julien Brossard : Oui, parce qu’Il aime son peuple, toi aussi. 

Claire Labelle : C’est l’heure à manger, vite ! 

Marie Brossard : [Le prochain jour, à Stéphanie Emmanuelle, pour l’université] C’est vraiment 

étrange. 

Stéphanie Emmanuelle : Ne crois pas en cette idiocratie, donc. Mon père a toujours voulu que je sois 

le même que lui, mais plus jeune. 



Marie Brossard : C’est terrible, ça. 

Stéphanie Emmanuelle : Je sais. L’important est que tu es unique, comme tout le monde. Ne laisse 

pas ton père te dire quoi penser. Moi, je fais ça. 

Marie Brossard : Oui, je suis unique, mais comment tu peux me demander d’ignorer mon père, qui 

est sage et plein de bons conseils ? 

Stéphanie Emmanuelle : Parce qu’il est vieil. Les vieux de nos jours veulent nous questionner de 

notre comportement et croyances, tout car ils croient d’être meilleur. 

Marie Brossard : Bon, quelquefois, oui, mais non pas tous. Par exemple, ils ont vécu sur la terre 

pendant plus de temps que nous, donc c’est eux qui nous enseignent, eh ? 

Stéphanie Emmanuelle : Ils essayent nous enseigner, c’est vrai, mais tu dois faire tes propres choix 

maintenant que tu es adulte comme le reste de nous. 

Marie Brossard : Bon, j’essaye. 

Julien Brossard : [Pendant la nuit, observant le ciel] Regarde ça. C’est presque l’heure. Comme je 

t’aime, mon Seigneur ! 

Claire Labelle : Qu’est-ce que ? Qu’est-ce que tu fais dans le froid, mon cher ? 

Julien Brossard : Je fais des observations importantes, c’est tout. 

Claire Labelle : Des observations importantes ? C’est de nouveau à moi. 

Julien Brossard : Oui, elles sont très importantes. C’est quelque chose de magnifique ! 

Claire Labelle : Montre-moi. 

Julien Brossard : La Vierge est tout prêt pour naître Jupiter, avec la Lune au-dessous ses pieds et le 

Soleil est pour son épaule, et Mars, Mercure et Venus font 12 étoiles de la couronne de Leo, 

précisément comme décrit dans les Écritures. 

Claire Labelle : T’es fatigué. Je ne vois aucune relation entre les étoiles et des anciens mots qui ne 

sont plus relevant. Allons, Julien, au lit. C’est la fin de septembre, tu ne veux pas devenir malade, 

eh ? 

Julien Brossard : Non, c’est un signe très important, pour nous prévenir de ce qui va passer 

prochainement. 

Claire Labelle : Que va passer prochainement ? 

Julien Brossard : Le fin de ce monde comme on le connaît. 

Antoine Hubert : Je trouve que vous êtes troublée, mon amour. Qu’est-ce qu’il vous passe ? 

Marie Brossard : C’est pas moi, c’est Stéphanie. Elle pense que mon père n’a pas du tout de sagesse 

à cause de ses années, et je crois qu’elle est fanatique de Youssef. 

Antoine Hubert : Youssef Henri, l’homme qui veut avoir tout le pouvoir du monde pour faire du mal ? 

Marie Brossard : Le même. 

Antoine Hubert : Bon, hmm, merci d’amener ce sujet à mon attention. Je lui ferai rendez-vous pour 

trouver ses raisons, et je suggère que vous maintenez un œil sur elle et garder le contact. 



Néanmoins, vous pourrez rester sure que, malgré l’état du monde dans lequel nous vivons, tout ira 

bien. [La lumière du Soleil diminue] Que se passe-t-il ? Ceci n’est pas habituel ! 

Paul Lefebvre : Marie, voilà tu es ! Bonjour, monsieur Hubert. Je dirais qu’on doit s’échapper 

rapidement, avant que rien terrible ne se passe à nous. 

Marie Brossard : Il n’y a pas de raison de craindre. C’est seulement les sables du désert Sahara dans 

l’atmosphère, ce qui a fait diminuer la lumière du soleil perçue ici, c’est un phénomène naturel. Dans 

quelques heures, tout sera normal. 

Guillaume Verdun : Comment ça va tout ? 

Ruth Manon : Bien, merci. Pas longtemps avant notre mission maintenant. 

Guillaume Verdun : C’est vrai. Je suis si préparé pour la faire ! 

Ruth Manon : Allons-y donc. 

Guillaume Verdun : Quand arrive la bonne heure, c’est. J’espère qu’elle est proche, et que nous 

laissons un impact définitif sur les spectateurs. 

Ruth Manon : Oui, elle vient rapidement, et que notre impact soit entendu jusqu’au Ciel ! 

Guillaume Verdun : Amen à cela. Que Dieu soit loué ! 

Ruth Manon : Es-tu prêt ? 

Guillaume Verdun : Plus que jamais ! Commençons. 

Journaliste : Aujourd’hui, un événement étrange s’est déroulé dans chaque pays du monde. Chaque 

personne qui a vécu sur la terre et après est morte étant croyante, s’est enlevée de la tombe et elles 

sont maintenant sur leur chemin d’une deuxième vie au Ciel. Un grand nombre de spectateurs nous 

disent qu’elles sont venues en vie à environ quatorze heures, pourtant dans un état ou si quelqu’un 

les attaque, elles ne seront pas du tout nuits. 

Paul Lefebvre : As-tu vu ceci ? Je ne le comprends pas du tout. Comment les morts peuvent-ils 

revenir en vie ? 

Julien Brossard : Ceci est une question de la sagesse, la vraie sagesse. La sagesse de l’homme est 

seulement un moyen de figurer comment fonctionne le monde, mais c’est pour la sagesse et 

puissance de Dieu Toutpuissant qu’on peut vraiment savoir les raisons pour lesquelles ces 

évènements étranges se passent. Écoute-moi, mon fils, ce qui va passer est difficile à comprendre, 

mais avec la bonne foi, tu peux avoir la vie sans souffrance. 

Claire Labelle : La sagesse de Dieu. C’est vraiment tout ce qui t’occupe ? 

Marie Brossard : Comment, donc, vas-tu expliquer tout ceci, maman ? 

Claire Labelle : Les choses se passent tout le temps. On vit seulement dans une ère où elles se 

passent plus fréquentes que normalement. 

Julien Brossard : Les mots que je te dis peuvent sonner fous, mais ils sont vrais. Si tu cherches 

quelque chose de plus que cette terre peut t’offrir, Dieu toujours a la bonne réponse pour toi, et Il 

guidera tes pas jusqu’à la vie éternelle. Il était une fois, Marie, quand ta mère a cru en le saint nom 

de Jésus, avant de te naître. 



Marie Brossard : Vraiment ? 

Claire Labelle : C’est vrai. Je ne sais plus pourquoi je suis tombée dans l’idiocratie de la foi, mais 

j’estime que j’étais jeune et folle. Au contraire, ton père n’a jamais changé d’avis. 

Paul Lefebvre : Bon, la vie est courte, donc on doit défendre tout ce dont on croit, non ? 

Julien Brossard : C’est l’esprit ! Tu es un gentilhomme, tu sais ? Et le Seigneur va faire des grandes 

choses avec toi. 

Paul Lefebvre : Ah, merci beaucoup. 

Julien Brossard : Je crois que tu feras une bonne femme de ma fille, Marie. 


